prise du Concile comme des inven. lpétent sur notre terrain, ce seront! Retour du Rev. Pere Lestanc. 
tions du gouvernement italien, des. | les enfants surtoutquien souffriront. | Le 

tinées à tromper les honnètes gens | Lorsqu'on engage un homimne pour! 
de tous les pays. La situation vio-|travailler, ce n'est pas pour lui faire 
lente faite au Saint Siége ne compor- | plaisir, on lui faire gagner de l'ar- 
to aucun des grands actes de la vie!gent, C'est pour qu'il travaille, pour 
de l'Eglise. C'est une situation {qu'il nous fasse de bon ouvrage Et 
qu'aucun hommo sérieux ne peut|on préfere toujours employer un 
juger régulière et durable; elle at | homme capable, Ou doit choisir de 
tend un lendemain, elle est commella môme manivre quand il s'agit 
suspendue au bord d'inévitables évé. ld'élire des hommes pour faire le 


à St, Boniface lundi soir, Ia hiverne 
dans un camp de Melis, à la Mon 
tagne de Bois, eben est parti le 15 
Avril Le Revérend Pere est venu 
avec M. James Whiteford, Sur le 
long parcours d'un mois de marche, 
ils ont trouvé la prairie déserte, et 


nements. grand ouvrage de la confection des | Ont à peine da pb tr ue: 

= «Povioutarr lois, de la défense de nos intérèts. de gibier. Tout or mme su ’ 

Nous croyons devoir soumettre [à êle parcoaru sans voir une seule 

nm  Îlces remarques aux électeurs de habitation on rencontrer une seule 

| Manitoba, et nous sommes persuadés personne, Toujours la np 

[qu'elles seront bien comprises par | de la prairie. Le Révérend Pere re- 

! LA | . STD , \ç' ) RENE ; { Û Û 

ILous ceux qui ont vérilabiement à | Vient avec une excellente santé, et 

ee | eu le bien du pays, etle succés de heureux du bien incaleulable qu'il 

| ; 78) è . et Ÿ n ! 1h : v… r& le 

m « 19 Fa [la bonne canse. 4 pu lire aux différents camps di 
“à ALRTLS. | 


| Métis qu'il a visités, dans sa longue 
etlaboriense pérégrination, Ces bons 
ans chasseurs et traiteurs ont une vie 

IL y a des gens qui cherchent con- remplie de péripéties, Ts sont sou. 
tinucilement des prélextes pour sou | vent environnes do dangers, mais 
Après la session actuele du Par. lever le fanatisine leurs Le quand ils ont au milieu d'eux le dé- 
lement d'Ottawa, il y aura des élec | Lébrral est de ceux là. Le Rédacteur vous missionaire, le zel6 pasteur qui 
tions générales dans toute la Puis. |de cette feuille, s'ilen avait besoin | suit sos brebis partout où elles vont. 
sance. Jl s'agira de former la dépu | pour Servir sa Cause, trouverait des ils sont confiants, esporenten la Pro- 
tation du nouveau parlement, de {infamies Jusque dans les Ecritures: idence, et ne craignent rien, L: 


choisir des hommesqui pendant cinq | Saintes. * Hissionnaire alors jouit lui-rnôme du 
Jeudi dernier, était un jour de fête | bonheur qu'il procure à ces braves 


—  — 
Les Fetes Legalesetle : Liberal. 


MERCREDI, 15 MAI, 1872, 
mr tes mms 
Les prochaines Elections. 


| 
} 
== | 


des 


annees auront entre leurs mains les! 


destinées de la Confédération. On d'obligation, reconnu et sanctionné 
comprend de suite qu'il ÿ aura mn {par les lois de la Province et celles 
devoir tres-inportant à remplir, et de la Puissance. On sait qu en ces 
que Chaque eiloyen doué de vrai|Jours, aucune personne ne peut être 
patmousme devra faire tous ses of [lorcee de traviuller. On sait aussi | 
forts pour le remplir aussi conscien- qu'en ees jours tous les bureaux pue! 
cieusement que possible, [blies sont fermes on CerIses l'étre.! 

Sous notre systéme représentatif, ! El bion ‘les MM. du Liberai dans leur | 
c'est le peuple qui gouverne, Igou- | beriité reconnue, font un crime | 
verne, non pas directement, mais par LAUX employés de Ja Poste de Win 
ses représentant, qu'il élitluiméine, [Mipeg d'étre alles à leglise ce jour Ia. 
Le bien-ôtre de la société depend [is vont mere jusqu à InsImuer que 
en grande partie des lois qui la regis [a malle n'a pas ete distribuée à Ceux : 
sent. Si les lois sont mauviauses, on ne |Œui se sont donnés Et peine de Paller! 
peut avoir de sécurité, on court le chercher, Cette conduite ne nous | 
risque de souffrir toutes sortes d'in [étonne pas; mentir est devenu une | 
justces, et d'être dominé par le plus | chez ces gens, Ils onteru | 
fort. Au contraire, si nous avons de | l'occasion favorable pourinsulterles | 
bonnes lois, Si COUN qui NOUS gou- Pa ONqUes etils l'ont fait. | 
vernent sont intégrés, capables et Vous INOreZ, dites vous, quels. 
énergiques, on a toujours le moyen [sont ces jours de fête. Consultezles | 
d'obtenir son droit, et on est sûr de statuts et vous Papprendrez. Vous! 
voir triompher la bonne cause, apprendrez aussi que la loi respecte 

Ï est donc de notre intérêt d'élire [toutes les croyances religieuses, etsi 
des hommes en état de faire de bon. | vous voulez être suivant la loi, res 
nes lois, des hommes qui non-seule |hectez les vons-même. 
ment savent ce dont le pays a besoin, | rives ie fo au 
mais qui ont là capacité voulue pour | PR CP RE et 

| 
| 


| 


| 


faire valoir nos droits et nous les ob Los hivernants RAR à re 
tenir. Nous avons des droits, mais! 7 sat sp 
: venir de la prairie. Il parait que la 
il faut lutter continuellement pour ! QE : , APR AR PE ET Le LR 
les défendre, pour les obtenir. | Eli. FRAME su Eee Par er M 
sons donc des gens qui peuvent ut !1127 "7" RS Ce 
débhanannis qui: he # ph |damment chargées. Plusieurs rap 
dlismnt dur ps SU 15 etre portent plusieurs centaines de robes | 
{ ) "Nos reots. » . ET Û à : les! 
Sans doute, c'est au pouple à élire de bulles, et se FOR Es Ha + nl 
à à » ‘1 \ Ï AND #) £! * i l N sier 
ses représentants. Nous D'AVOILS pris | AMEN H- OFRAQ N ++ y k 
[gs La plupart sont partis de leur! 


le droit et nous ne préten lons pas Les hivernement dès les premiers jour 
lui imposer. 


Mais si novs aimons! 4. ; ni10 
nos Compatriotes, si nous voulons | Avril et ont éprouvé beaucoup de | 
voir réussir la ou: ( #rp* n . | _{controtemps en venant, La prairie | 

0 ss e \ + se ‘, { - ! 

; Pa lest brulee presque partout, el les 
vons-1nous pas dire notre avis, lorsque 17 ue 
Pros pied re nuinaUs qu eu de la peine à rauar) 

rer ù pleur vie. Le Wajet na pas dû être 
Que conscillerons-nous aux électeurs | RS CO tn 
dans la circonstance actuelle? Cher 1428 PUS interessants Partir sur la 
} s K | fra: (teige,encharrelte, pour faire de 900 
% Le EN à Û . ‘, ‘ | , . 
Cherons-nous Simplement à faire pla [à 4.200 anilles. à travers des plaines 
sir à quelques uns, où lnen leur par | dévastées par Le feu, on comprend 

, 3 ’ \ «n . eu + à «lt: ‘ ï { À 

PRoUrRaLs Fa 4 pourra leur que ce n'est puis lideal. Copendant 

avi [LE ‘ 


enfants de la prairie, et les consola. 
Lions qu'il leur donne le dédomima. prenant 
cent amplement des fatigues qu'il 


lui fautendurer. 
RER dd. 


3. Ilon. M. Ioyal. 


Nous lisons dans l'Opinion Publi- 
| 


que, 

L'Hon., M Joseph Royal qui vient 
d'entrer dans le ministere de Mani. 
Loba est en ce moment à Montréal. 
[porte bien sa dignité de ministre 
eboe parait pas étre surpris d'être 


[arrivé ; ministre à Manitoba, à son 


âge, c'est déjà beaucoup; M Roval 
n'en restera pas lt. la fa volonté 
de parvenir et il à le talent et la di 
plonalie nécessaires pour cela. C'est 
uu journaliste de plus qui arrive el 
Lant mieux. 
fondateurs le l'Ordre, el rédactein 
de la Minerve et du Nouveau Monde, et 
a fait des travaux litteraires im 
porlants, et exercé par ses écrits un 
influence considerable sur l'opinion 
publique. Fn'y a pas de doute qu'i 
sera bientôt l'homine important du 
Nord Ouest. 
he -——— 
Correspondance. 


Winniseg, 10 Mai, 1872. 
Hoasieur l'Editeur, 


Mon intention n'est pas de répon 
dre à l'article me concernant, contenu 


dans Le Lberal du 4 Mai dernier, eu! 
réponse & mA correspondance dans 
Lie Metis du ler courant : il m'est jrs 
‘dans ines habitudes d'accepter des 


L'eous du premier venu, el je choisis 
ion monde avant de discuter. 


Contre ses principes bien connus, ! 


Le Liberul di repondu à la correspon 
dance que je cite plus haut, laquelle, 
Vous | 
daus un seul but: celui de relever 
la relation imexacte d'un fuit Je lai 
lil en termes qu'ilest inutile de re 


M. Royal a été l'un des! 
lui servira. 
dit (je parle de ceux qui avaient le! 
droit de le laure) que je ne connäis- 
[sais pas inon métier, tandis que je 


6 SAVeZ, n'avait été ecrlte que! 


4 . k les gens habitués à la prairie, 
otre devoir es Ê © francho- 
; Dal 5 Er Hs dir fl meh vovagont ainsi avec leurs familles 
\ } ) à VE { 2 L . 1 N 
" .h note ri)i n cu qjuL HOUS brosque continuellement ot prete 
parait Juste et vrais Nous savons 


d'alleurs que Le peuple de ce pays 
aime la droiture et lequité 

Nous dirons done aux électeurs : 
voulez-vous avoir de honnes lois”? 
N'élisez pas le premier venu qui de 
maude vos suffrages : mais choisissez 
des hommes de confiance, des hom 
ines capables de vous défendre, de 
faire valoir vos intérôts, des hommes 
qui prennent votre part, qui travail 


[rent leur gene de vie à tout autre. 


La chose se concoil d'ailleurs. Cette 
vie à réellement des charmes, Un 


hivernant plante sa loge ou sa tente! 
jou bou lui seinble, etilest toujours 
tehez 


sol, Lorsqu'il arrive dans la 
colonie, habituée qu'ilest an grand 
ar de la pluie, il se trouve à l'étroit 
dans une maison, et le plus souvent 
on le voit restor « u loge tout Le terms 


[qu'il passe dans le pays, Ds viennent 
ordinairement camper quelques 
jours dans les environs de Winnipeg 
où de Fort Garry, prennent le temps 
de vendre leur pelleterie et leurs 
provisions, achôtent leur équippe 
ment et repartent anssitôt pour le 
voyage d'été. Au nombre des arri 
vants sout MM. Joseph Hamelin, et 


lent pour votre cause, qui ont tou. 
jours été vos amis, qui ont toujours 
marché avec vous, qui savent braver 
les difficultés et los dangers môme: 
pour défendre vos droits. 

I ne faut pas croire qu'il s'agit 
seulement d'une place d'honnour.ou 
d'un peu d'argent à gagner, H va un 
peu d'argent sans doute, parce que | 


\ \ frorog \ DE LATITOI 
tout homime qui travaille merito ren HE Gr ver Fu Jas. 
d'être récompensé, Mais on ne doit Fs Fe | sr { os ol ll tatli 
pas avoir cela en vue, quand il est sat — sx 
question de ehoisir des honmes pour Le Nationni. 
lutter contre Les ennemis ot obton 
nos droits. Avant tomt, il faut con Tel est le bitre d'un nouveau jou 
sidérer l'intérot du pars, l'intérêt de nal publie à Montreal L'Ilon \ 
toute La mation. HI oat bon sans doute Laframi en est Le pronriétuiro ot 
de faire plaisir à un parent, à un !l'Hon. (4 Laberge le Rédu Lit 4 
ami, à un voisin, Maisestee qu'un chef. Le À d eombattra l'admi 


honnète homme doit 


sacrifier pour Mstration actuotlo. ut sans Ôtr 
cela les droits de OS corpatrioles, journal relig UX, 1! 64 soumettra 
de ses enfauis? Car, si les lois sontiaun w| he ts de l'Eetiso Ca 
mauvaises, où si les ennemis em !th cu C'est là son progranim 


peter ie, Je soutiens ce que j'ai dit 
envers el cotitre tous, 

Si je me donne la peine de repren 
dre la plome sur le méme sujet, c'est 
parceque lé manque de tact du ré 
dacteur du Liberul m'vobice, 

I parle de devoir, de denite © 
Qu'il inc pernitte de lui dire en pas 
SANT QUE on opinion est qu'il esl 
dans la 


sil 


une barfoite iinoratce de 
Signilication de ces substantufs : 

a la moindre notion de ces vertus, il 
ne les pratique guère. Il di 
que parceque j'ai fait, ai donné au 
publie un spectacle humiliant non 
settlemont MOI Pete, 
core des hommes que je commande 
En cela, pour ee qui me concerne 
personnellement, ilestinutile je crois 
de ropondre quo que ce soit, mu pre 


dll»! 


| \ 
«it Has pi] 


nuiere Correspondance en à dit assez, 
Has Comme 1 est question de ceux 
qui composent la Force de Police 
que je commande, je dois dire que 
s'ils ont ete témoins d'un « Le | 
hurni it c'estcertainement de Hu 
qu lé tel louno part l 

Soul hosts OUX-HICIIOS 4 | 

(hi æms de la Provi \! 
Nan, Le Li tr A -eu | tu 

jen aphelle au publie se | luy 
on quoupue ce soit dans son article. 
les hommes qui sotronuvents s Mn 
cotation | nais 
Pie 4 faire à | i JUA | 


dernier! Mais qu'il reste bien con- 
vaincu que chacun d'eux, et moi, 


nous l'avons incontestablement eté 
par le passé, Ne 
Le spirituel rédacteur de ce spiri. 


luel journal, qui contient toujours | 


dans ses colonnes quelques vilainios 
môlées à beaucoup de vulgarites re 
voltantes, exemple son rapport sur 
les mariages qui se trouve dans la 
se colonne de la 2e page de son 
numero du #4 Mai dernier) 1ne fait 
honneur de m'appeler un hraren- 
born genius. 


l'esprit et ne réussit qu'à ètre ridi 
‘culement stupide. 

«le puis l'assurer de deux choses; 
la fere: que mon sabre a des btats 
de service que je me ferais on plaisir 
de lui nontrer S'il le désirait, etque 
ma nain estencore assez ferme pour 
S'en servir dignement. La seconde : 
que si jamais j'ai à faire metier 
d'écrire (ou ne sait pas ce qui pent 
arriver) je netremperai pas ma plume 
dans le mème encrier que lui. J’au- 
rai peut-être tort; n'importe, chacun 
son goût, je n'aime pes l'ordure. 

L'elégant écrivassier essaie aussi 
de faire croire au publie que, ne com- 
pas ce que m'impose ma 
position oflicielle, je me mêle d'af- 
faires politiques. Où donc atil vu 
|cela? Décidément sa méchante cer- 
ivelle ui fait voir les choses à un 
| 


l 


point de vue aussi faux que les idées! 

qui en sortent: je ne me SUIS JAIDAIS ! 

:môlé de politique depuis que Je suis | les êLe 
| blissements nouveaux, selon le désir 


en Manitoba, nin'ai envie de le faire 
pour le moment, Si je me môèle de 
ces choses li un Jour(et cela se pour. 
Lrait bien) c'est que j'aurai le droitde 
Le faire 3 et qu'il reste bien convaincu 


‘que je ne le prendrai pas pour Men 


tori ce choix ne serait pas du tout en | 


rapport avec mes svmipathies. 
Quant à la leçon qu'il che 


Personne ue m'a encore 


| Sais de source certaine qu'une partie 
de cobx qui étaientactionnaires pour 
le Libéral, se sont empressés de se 
retirer de la société, quand ils ont vu 
ce dontétail capables ceux quien on! 
la redaction. Quelle en est la raison ? 
Je ne veux pas chercher à la con- 


[naître : je n'aime pas à pécher dans! 
1 ’ Ù I E 
l'eau trouble. 


| Le principal but de ma correspon. 
dance est de bien assurer le publie 
que la rédaction du Liberal n'a 
[plus ét vraie que d'habitude lors 
Lula essave de ui faire compren 
dre que je pouvais oublier mes de- 
VOIrs au point de nihmimiscer dans 
les meetings politiques autrement 
jus comme un fonctionnaire dont le 
levoir est de tout voir et de faire 
bserver le bon ordre partonl 


is 


Veuillez recevoir 
\! l'Editeur. 
L'assurance de mes meilleurs son 
huinments 
Louis FRassE PLAINV LL. 
D © ne — - 


ENVOEL 


Nous recevous d'Ottawa plusieurs 


documents pitt li Ietitaires qjue nous | 


a adresses lon, M. Girard. Nos 
remercunents à l'Hon, Sonateur. 

+ D. 
Le Pape et le Prince de Gall 


On écrit de Rome, au sujet de Ja 


visite faite au Saint Peie par de 
prince de Galles : 

Le pape à recu  amjourd'hui, à 
audi, Le prince et la princesse di 
Galles Il contiaiss dt delà le prince 


| 
Es Si p'onliere DA 


: 


qu en best 


» 
sion à Rome. 


Pie IX etait d'une humeur cha 
REMRFITA {| il sert eot«i nor 
un du futur roi d'Angleterre, l'a 
Con) Ie ne suit sil olisor (1 
demande des nouvelles do sn m 4 

11h | | » 

d à 4 |) 

} 

| 
x lu {141} 
ner, aussi bia s les = 
mal \ | ls 

Ixcles : 
|! 


rche à 

me donner par rapport à mon service | 
d'Officier de Police, il peut sans! 
crainte la garder pour lui-même, elle | Papres midi, le sifflet du vapeur Set 
| 
| Moorehead. 
|sagers à son bord. 


| A propos de Ja cérémonie qui eut 
Heu à Saint Paul, de Londres, à loc. 


Le Révérend Pere Lestanr, parti il nous saurons nous respecter et mere !casion qu rétablissement du prince 
“aune vingtaine de mois, est arrivé ter d'être respectésen l'avenircomme [roval, Pie IX s'est plu à louer l'es 


[prit religieux du peuple anglais 

Pas la moindre allusion politique 
n'aëté faite, Los deux interlocuteurs 
s'exprinaient en français, Le Saint. 
Pere Sest montré aussi on ne peut 
plus gracieux avec Ja princesse, dont 
il areçu le pére et la mére, il ÿ a 
quelques jours. En sortant de l'ap. 
partement pontifical, le prince de 
Galles est monte chez le cardinal 


| Antonellt. 
[parle de mon sabre et: 
de ma plume il echerche à faire de | 


! 
! 
| 
| 
| 
| 
| 
| 


DO 
L'EMIGRATION EUROPÉENNE. 
On lit dans l'Univers de Paris : 
L'émigration prévoyante, qui s'o 
pére, avec des ressources sérieuses 
ves des pays libres, comme le Ca. 


juada, est un des grands remèdes 


contre Je malaise social qui se traduit 
de nos jours dans les grands centres 
producteurs de l'Europe par des grè- 
ves d'ouvriers et la ligue de l'Inter 
nalionale contre le capital, etc. 

À ce titre, nous recommandons le 
plan d'émigration exposé dans une 
brochure due à M. l'abbé P. J. Ver. 
bist, missionnaire dans ce pays d'ori. 
gine française, et qui n'a jamais re- 
uié son origitre. Un grand nombre 
de fanrilles françaises, belges, alsa- 
ciennes et lorraines émigrent en ce 
moment vers le Canada, et nous en- 


(Lageons vivement les âmes charita- 


bles à soutenir cette œuvre éminem- 
ment sociale par leursaumônes pour 
les besoins du culte dans ces éta- 
exprimé par les évèques de cette 
contrée, 


PRES SNA EM 
NOUVELLES LOCALES, 

— Jeudi dernier la berge à deux 
mats Jess MekKenny, est entrée à 
l'embouchure de la rivière Assim- 
boine. 

— Vendredi, vers une heure de 


kirk nous annoncait son arrivée de 
Le Selkirk avait 125 pas- 


— Plusieurs arpenteurs sont arri. 
vés parles dernivres diligences et par 
le Sehirk. 

— Les radeaux de bois commen- 
cent à descendre Ja Rivière Rouge. 

— Sa Grâce Mgr, l'Archévèque 
de St Boniface était à SL François 
Navier, dimanche dernier,  Au- 
jourd lui Sa Grâce doit ètre à la 
mission de la Baie SE Paul, où elle 
confere Le sacrement de confirmation 
aux personnes qui ne Lont pas encore 
recu. 

— Plusieurs immigrants sont ar 


rives la semaine dernivre et “age Lo 


tous vont s'établir du.côté du 'ortage 


la Prairie. 


— M. G. MeMicken, des 


Agent 


Terres de la Puissance, etait à bord 


du Sel k, 
— Los soldats en 


bina, sout revenus : 


garnison à Peni- 
u Fort Gairs Dal 
le dernier bateau, Ils sont etnplices 
par Ceux partis sur l’Aiteraatiouul. 

- Les log son)! extromement 
rares à Winnipeg et la demande en 
est grande, Plusieurs persounes ar 
rivees la semaine derniere ont été 


» 


obligees de cumper sous des tentes. 

— Plusieurs soldats dont le terme 
d'engacement est fins doivent 
voir leur cougé, 


leco- 


Où conuuence à läbourer et les 
Iellres se font par toute la Pro- 
Vince, L'annee dermôre, à cette 
epoque, tout etait termine 


- On se plaint L aucoup du peu 


le precantion Que prennent Cerltins 
Mivtlus quichassent le gthier dans 
Voisinace anidneodiat de Ha ville. 
| d'un büssant à enleudu dvs 
ball où du plomb lui PXISSCE pros 
el x (lt les, 
() DUREE pourquot le prix 
| | \ st l »| Bouiface à Fort 
Garrx 05{ le double de l'an dervier * 
[l rive nue grande quantité 
Hare hses depuis l'ouverture 
| Liu iV1 11 
- > — 
LA SANII PUBLIQUE EN EUROPE 
Le chiffre de la mortalité vane 
à ueon presque insen 
h Î ls Ass0Z lévillleres 


ce nombre 
) ei Ce 
4 mars, 


»* fixe 


CTI TERETL 


me ne 


à Ù X 
Chasseurs, Traiteurs, ete. 


"tit ‘ TITI ARPENTAGEÉE DES TERRES 
GRAIN FRAC) ; 
[Il i FL } j ’ 


VEN TS F'H'DE ZA. 


POUR 
ci = . se. ?? | : 

Tuce-Doulcurs JAI I NES, Le soussigné ne pairra acun ordre donn 

, | 4 FI pp ICS 4 ] LArpontage 
"7 . | A V l:; N 1) ! Ï'; (: II [5 Pi P' en 1 nb { . | 40h - rs 
Perry Davis. NF. G.FONSECA, nca de an ent 
H-0 Pointe Dougla ALAN LAMONX OUT 1 i Lies ir's 
it N L'AL Ï ihites jt titi . 


PERRA 


MARI “PE DAVIS 1 
FILS ont nor Les 


Dr, C. J. Bird, ! 


TERRES DES ECOLES 1 at L ilavec b 


+ Santé de Pharmacie, Winnipeg, pour être | LINDSAY RUSSELL 
Jeur SEUL AGENT, pour Manitoba et le UNE réunion de ln {8e division on In des Arnent 
NORD-OUEST Les TRAITEUR (NE À arrondissement tenue le F1 du cou A 10, 1872 : s 
tres COMMEROCANTS pourront fier Ent et dont avis avait eté Quement sa dk 
à aussi bon marché que possible, A Logan éer, fut élu Président et W, G du à dE 
s s l'onseca écr. epope tu EXTRAFTI 
Par hoite de deux douzaines fl fut s H à t'onantnilé ie la 18e! 
vite RL as RER NE" s Air ÿ FA ; ôl 
Ou el plus grand quantité. tdivis on auruit ju d ll AE Ip. to [) Mi) [ «ri { 1 $ Le 1 l'A [ 
AUSSI rain l [ALIBLE LEE, lorrneront un t aætitant dit Gouterhemeunt. 4 ll ij'l ls TU. 
+ AUOOLI-— Len «ujble, et qui borrr | 1 pa - = 
tés  # t tu” de a Paroiss & Jeudi, le 7 Mars, À. D. 1872. 
Baume a Poumons d'Allen. 1. Ste th | es ct hré 
James, mi SU nu IE | . | ,: 11 nr lévor + ou! 
« x | F j “l qu SION (6 C'ONSIOUTOIX SE PSi 
| re des Jots de l'arpentug ue, « 
PILLULES DU DR. MERRIOR. juan des be de dame oul es), dus ne none A vu 
Emplatres de Galbrintim maniere quelle Fentermera jes F2 section DIS DOIIIS DORE Li rotdes licences 
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